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Nouvelles de la Guerre pondant du “Times”, à Athè
nes, laquelle ajoute que qua
tre régiments serbes sont ac- 

rent Verdun et lancèrent quel- tuellement dans la ville et 
ques bombes sur la ville, niais qu’un autre y est entré 
sans causer aucun dommage 
matériel. Comme représailles,
cinqaviateurs français allèrent PP £ -.m
lancer des bombes^sur la gare ■ ^ *•
du chemin de fefde Brieitllgs, eo**s a ^ra 9 U X < f9 иГ 3 “
au sud de Stenay. La volé a • pes-^n РгжсіСв».*/^ -4 '** • ‘ ' - 

été coupé et uu train qui S'en '■ & *
veüait vers le nord a été for- à І flub le* coljw aÆhîês
cé de reculer précipitamment; no* soldats en France l«*ur

la situation en Serbie Успі i 9 “ - -
Saloniqne, ,« B„l,„ « ^4^0^ <»f Г,„. ..

Londres, 50.—Le.,’, mauvais leTWpartei^iitah-.çrtuirfiVjdc'etit .r V". ;
temps a été cause que rien n’a tarifs ejt qu'il peyt-faii* droit* ce» ' Cçs. tàrifs sont les mêmes que
été fait sur la liane rie'hVts'i'le demandes ; mais -teh-e’wt- pas-,le -qs1 existaient depuis des au-
•Sncô anaisuô f Г Tt '* gestion dé >.ffjn,ld*4’ ''A^erre
franco anglaise. L^. Serbes ^ nt-per üùe cntébt„. ÿt fa,Fr,gavant fa guerre, et
ont abandonne KatchaHilç et' jn^rn^ionaleiwt6 n'up.jfd une mterte" bu 

retraitent vers 1 Albanie par (,al.tiünt pas à Puduinistrtfioh des 4>S cotton concjùe entre ces 
lçs routes conduisant à Scuta- postes du Canada d'entreprendre ***** toifiimadà, et eotome ws 
ri, Durazzo et Santi-Quaran- l’expéâtion des cbti» ftolre dé port pays ne iront pas décidés à réduire

ou A des tarifs d’a'flram-hissemerit les tarif» eflirê l’Angl. terre et la 
réduite. En vertu 3è*16b Intenta France, Ifc Canada, est terni de leur 
tionales, il existe une disposition payer Je» dûmes tarifs qu’avant la 

.-tipriant qrje des colis adressés aux guerre et doit imposer lé même 
prisonnier s de guetté seront transi- ’atfraucbissemeftt. 
mis franc dé port,mais ce pri-ilè- Bans toys les.cas, les colis desti
ge ne s'étend pat eux colis adres- nés aux troupes doit eut être adres
sé» aux troupes en service actif, et <és aux seins du btireau Je poste 
le Département n'a pas le pouvoir de t’aimée, Londres, Angleterre, 
de i’aceoider. „ , 1 mais ceci ne change en rien le tarif

Le tarif «i’nffraiicliissement exigé d'affranchissement qui dépend en- 
sur h s colis adressés aux troupes tièrement du pays où se trouve le 
dépe.nd-du pays oh se trouve le destinataire.

destinataire. Si celui-ci est en An- 
g.eterre, le tarif dis colis à desti 
nation île ce pays est app' iq ué,c'est- 
à-dire 12 cts. p-ir Ib ; au contraire, 
s'il est en Prance, les colis sont su

jets aux tài ifs applicables 
Us à déetiitiitiob «déla France, c’est 
à dire:- ‘ '

NOTICE
Dont forget the place

Exploits d’aviateurs
Paris, 30.—“La nuit a été 

calme sur le front français’ ’, 
"dit le comnjnniqué officiel pu
blié par le bureau de la guer-
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re. Edmundstori, 3V. В W
“Il y a eu des engagements 

z au moyen de grenades ‘dans 
' le district de l’Artois.”

Voici le texte du-communi
qué:—"Généralement parlant, 
la nuit dernière s'est passée 
sans incident. Il ÿ a cependant 
eu des combats au moyen de 
grenades en Artois, le long dé 

. la voie publique conduisant à 
Lille, et aussi en Lorraine 
dans les environs de Reiflon.’

“De nouveaux détails au su
jet de l’attaque, par surprise 
dont il a été question dans un 
communiqué précédent, atta
que faite contre l’un de nos 
ouvrages à l’ouest de Berry- 
au-Bae, Confit ment la nouvelle 
disant que l’ennemi a été re
poussé en cette occasion. At
taqué à la baïonnette, un régi
ment ennemi prit la fuite,lais
sant plusieurs hommes derriè
re lui.

Au cours de la journée d’hi
er, quatre aéroplanes survolé-
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; We have , a complete stock of Mill Supplies al
ways ou hand. A specially of Belting Trojan, Balat a, 
Thistle, Rubber, Leather, Oak extra tanned, Oak Vic
tor tanned, Oak Viking tanned, Oak Standard double. 
Leyjâfban and Anaconda Belting, Lacing leather of 
chôme, Shingle Ties and Lath Ties, Emery Wheels of 
alt sizes. Batteries,<Spark Plugs, Magnetos, Kernsi- 
ine, Gpwiline, Machine Oil of all kinds. Gasoline 
Engines1"!” Waterloo Boy”. Saws SIMONDS & D1SS- 
TON.

CL* f’t^t.
ь We also buy and sell Lumber of all kinds. Long 

lumlter and random, Shingles, laths, Telegraph Poles,
' Railway Ties, Fence Posts, Ilardwood and Sawdust, 
etc., etc.

Give us a call and we will give you all informa
tions free. ' - • .
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La ligne de chemin de fer 
entre Uskup et Milrovitza ést 
entièrement au pouvoir des 
troupes allemandes, autri
chiennes et bulgares.

Les Serbes maîtres
de Monastir

Londres, 30.—Des Serbes 
sont encore maîtres de Monas
tir, dit une dépêche du corres-

.

Office and Store opjiosUe T. Boudreau, Barber 
Shop, near Covei-ed Bridge. 25 Victoria Street.

i. W, LUCAS
Bd.iX3L-o.3=L(a.stora., З^Г. JB. І

V

FOUR X7QBШ
? *

|
j X

імрншшіомв COMMERCIALESL

!

"ilAdressez-vous 
•a l’imprimerie LE flit B!/І

nitJ! il

LE'. 1!!

\: '■ >.-■ -*.j
t i: US■'Щ

• і v?u '/J' ' іfrf Л Travail Rapid© et
fi- П

'T *.
I -V

'T

l.lp'S -- - і •■■■шдаt .
j

v/V 'І:
K-4 T №ЖдаЗГ>v Г-' »r :

v - fti-ï * *

_ ir?n& ittX.

Abonnez-vousPau n
Л

'' ? -.. f > ’»
<fl

- ; А’лі

I '.-'- !? --Лг

.. II y a i bunal des"'f--in>i<ct< triais'parce qhv, 
<Mfchamps de bataille où j'ai іЛ étant lÿ rfiScfpte He'Celm .|UÎaili't:

enseigne’.'Alla ii djplt.lë
retourné an presbytère,désolé,ané» boioptrâ1 anr la force île Dieu !..
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âmes ' sentiorsn|«jf)»a«t*'7 Gfejeipent au terrain évangélique
"tiiltes'en ilétirsre it aff etio:i-, ; nt> qui est connue le sous-sol «le toute 
piètre «Vépo^O*уи«ул»і11к,Ifue., 
tout an plua- à tbnserver • le clwmq 
«pie d"antre*>ontr ensemencé. > St 
eneoifc" !. .-Ciltegué a r.utWnieut pa 
taiigé «latM -Іс.нііеп.. i' y,,

—Ч'оЬ «Snnrtie tu exagér és L .
Cliactin e-t-'fort à sa manière..
Moi, je suis un violent.. A la ri
gueur, je ea*'C mieux les carreaàx 
que toi.. Mais je ira! par ton char 
me, ta persuasion.. ce je ne sai- 
quoi de sympathiqile et «l’envelop- 
pslit qili se dégage «b- tonte ta per
sonne. . Tu aurais facilement lu 
ftjrec «le limite qui |«fnètre.. d« 
soleil qui éebauff , de la voix qui 
attemliit I.. Seulement, il ne fat t

oui ! :«.
» IPeuiUetoxa duâ-

IjA imiBüiilsj
paÂŸimitq

ae^ivild temieiiât x ers la perfection : 
bV<|uelqu’(in l’eut venir aptes tnoi,

t .
П

anti, ruais sans la volonté -4e tM
â5i^VreêÛ&$,.Mtiili>. #e n'au- d'hier,. ■■ ■

ЩіШШтсЖЯ&з&х,
...■.з* 4 <*Ç«To fcclonWab ІігіїПеа eonfé-

permettrede pen- sér.. j.’ai étéstupitté en«ppieliant renc«saitX hbilinies«b-piils quelques 
ser tout haut devant tpi. , Л v que ce &aitVéi||*!.Rprfve*l. t’^vitt ййаіпеі . Tir t ëranbfs tnolhe de- 

—Je t’en prie I.. .*"1 allié. . ........ 1. vant c|tkgué‘.. Que veux'-ttii on

-*A condition que tu ne tVffoh- —Çèst bien éç qnejeç'ensnfsf.. ne retirasse par, eh un jour, un ar- 
.«Ires.paa au ssit'Atr comme quelque- Au fond, le aecret de ta toi blesse, brade ton âge., 
fol*., saris quoi, je n’oêérui plus Vest iph uralique de; foi.. Tu n est —Le redresset-pn jamais I..' , 
rien dire, à* y: - 1 pae fort parce qietorypr crois pas —Enitout tu »s le deyor.r

./milité: * , Mon pauvre cher, je sais«l.’avan-1«seez.. Je «lisaiscela* rlevant. une «lVssavvr. . Seulement, ii ne faut
Mofi:Djfti, murmuratfl.'lfi^ci f^-iywére SORrépétodix foispen- 'Ie tes péri il «niés", Tj ‘уЛ risquerais pas te ^décourager en apercevant 

■j; au pauvre Jean Bégoier, danf led^nvqi.qp que^tb v>* i»^ Jnea yeux !.. L'uhi^ bourgeois,.lé piirfois en toi des -.lacunes insoup-
/ mais fàl§|-que, pour votre cause dire. ' zélé, le dévoué, n’a pas lu fois 1.. «^innées., ün ne sent U fo ce «lu pas que tu tatteinlrisw s toi mêm !

sainte, j’arrive enfin, moi aussb* Voyons.,‘.si tu avaik été seul,. Quelle «ÿrlnuuiie !,. Remarque bien, courant qu^énvoutarrt le remonter. . .11 faut exi-rcer su pei-ssnce san
êtreque’^i’un . aquBS-tq.srrânnent làiis'é cette Ca- naturellement, qu’il ne s’agit pus —Déa faouqes.. j'.n bois par- en être le sujet.. Tu ne «lois pas te

^CÉyïWT’RE XXII , па'1,!» deDmfeRtté t'enlëver le ca- içidula foi tbéolugique. tu me tout l . Q mile idée a donc eu Dieu : fondre dans ta propre *$««ibiUto,
‘ ' ôv " і '■ ÜSvrê «le Jean иі-кетрогіег encore comprends f de venir me «chercher i.. Il fan- comme,un ora ten r que l'émotior

• • î -06 ! parfaitement !. . " . draH,AÎotre époque, ,1erudesapê- empêcherait decontromr C'«».
« : - prêtres'se, promenaient apresvUnér L'ùbhé.JourgefliVréiléchit qùfcl- - Tri as la totales joUfs boureux, très, brassant le p«-aple comme le la volonté qui te donnera cetempi-

, •- ^ queslnrtaqts:.:, mais pascolle rlh l’épreuve.. l,foi bonUng^ l»pàte. foulant aux pieds ra sur toi même et «,ui te garanti-
tif9 d00Ce —Je crois bren que oui.. de la sensation, mais pas celle de la toute considération htmiaine, allant ra contre U propre neurasthénie..
À*' r' ' laî-vj-» * wrtriê. Tu avais protesté avant mon volonté !.. Je ur ці apperçoia eut- à leur bot sansdéîaiilance. et ac Je ne sais si je w'expfquv сіаііч -

L’abbé Orillot marchait, sans arrivée?.. tout depuis le j-ur du vote.. Tu ceptant avec une âme vjrilleTa nra-
~‘)ui m’avais fait ja«lis compiaitement «diction de la solitude..
—Energiquement?.. illusion àitot %*rd.. Ta béerais
—Assez. . mais j’étais démonté pas à l’irrésistible puissance d’un 

en pensant que co pauvre enfant prêtre qui vent,, qui «puait fart, 
avait signé.. non pas parce qu’il est-h

Ce fut le curé de Crémone qui —Enfin, pi t’en serais tenu à la intéligent, ou prédicateur4^pV
protestation ?.. , prime dans les sacristies ou au tri-

*rf ' '

--■Lb>il?emeZ.' Je Veste faible ,-qu’il prenne sa croix, et fasse ab
négation de lui même !. . Or, pren
dre- sa croix est relativement faci
le,-car, presque toujours, les cir
e-instance» la mettent sur nos é- 

• panics ; mais s’oublier soi-même 1.. 
Oublier son esprit, son cœur, ses 
goûts, ses préférences, le charme «le 
certaines relations et «le certaines 
elegances !.. S’encanailler pur de
voir !.. Aller re-pirer l'slmo-phère 
fauve «les chambres tic cm ri iers, j ar 
apostolat I.. Descendra jusqu'aux 
imbéciles., (lisent^ gravemei.r 
avec eux des objectiiars éveillées et 
-ans intérêt.. délaisser les famil
les intelligentes et dans le«<|UCllt» 
un pourrait être siinplement soi- 
uéme et a'épomy r au milieu de 

choses correspondant à notre uren- 
talité... pour s'en aller, personna
ge toujours « tficiel. parmi ceux qr.i 

oupçonnr nt pas notre самії hu
rrain' «terriers' notre’soutane rie pi ê- 
tre... vers les imbéciles, les mal- 
v illants, 1rs pharisiens qui ne dé-. 
atttuer t jamais ?.. Voilà l’or pur !
.. l’indiscutable sainteté !. .

—Mon rêve btimain serait «le 
me retirer «hms une petite ville, à 
l'ouï lare «loitc vieille église >«lom je- ‘v. 
n aurais pas la responsabilité, ci 
d’y voir, de loin en loin, quelques 
vieux amis comme toi..

( A Suivre )
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SI é S 3m Uteux'-tu me
L'abbé Bourgeois remopta

’

tout
penrfif le gentiqr, ,passa” «levant le 
cal-'aire ijrulïté, à la, place «duquel 
о/avait Seyé une petite dr jix «le 
buis.. lisant cette croix, il s’ar- 

une voie plame-d hn-
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ment, umis.il me semble que j« 
voie assez (rien ton cas..

—Moi aussi je vois.. Pour ar
river à cette vo’orilé, il faudrait

rien dire, à côté «lu curé des Her
biers, chacun sentant que l’autre 
hésitait à parler.

Mais dans ce soir dW, leur si
lence était plein de parole*.

*
—Mais.. voilà encore un jxo- 

granime !..
—Je m'y sens inférieur.. j>i que je m'oublie ami même, 

l’impression «l’être quelque chose —Voilà le mot I..Et—-constate-
cotnhie 
donner

#

s- fou
% un prêtre deluxe, fait pour là une 

jlT- '.il' lï • frau»

Wlr^WÊlÈËÊшшшт
fois de pli S; quand, on 
«ne«isljfe at^àlis,-Cqn. arrivecommença :

■ mmmww -

Ms#

«-14^*4 ' , 1ч.

a.-..., l
ЩШ V

■■
■ * "

•*: •

■ -
ШІЙШШІ

:

fgfe :S$ - I : t,m SSÛ' Шi ffjfllж wWSÊÊS'4.:

« v -• ;
■їРШр: .ip '

«%:
- :

шші-?;

.

Ш

ШШ

\
—

J

-V
і-'

W
j

<
Ґ.М

І

f

■


